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CARNET— I uit ann

LE MOINE
PHOTOGRAPHE

MATTHIEU RICARD
iMatthieuRie.il d ne peut jamais demeurer lom de l'Himala\ a tres long-
temps II v a par les forêts, il \ a par les montagnes, il \ a par les monastères
Si le moine marche les \etix fixes sur ses pensées, méditation oblige,
le photographe reste a l'atfût des instants magiques Quelques-uns
trouvent leur place dans son dernier h\ i e, I 'iM^et, dc p<m, terien Jc woute

Om shanti oni '

Piopa i mil/ pm
MICHEL FONOVICH

riu r,
THOMAS CHÉNE
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Le Tibet est-il votre terrain de chasse
favori pour la photo?
Au Tibet, i l} a toujours des scènes extra-
ordinaires. Certes, en présence d'un
grand maître, on n'a pas forcément envie
de sortir l'appareil, on préférerait profiter
du moment présent, maîs en même temps
c'est faire un cadeau immense aux per-
sonnes qui ne vivent pas dans son inti-
mité À l'époque, tous me disaient « Oh la
là, tu es encore à prendre des photos», et
maintenant ils me demandent des photos
de ces maîtres disparus. Il y a aussi des
moments où on a conduit toute la journée,
on doit passer un col en voiture à
5 000 mètres, la nuit tombe , on est fati-
gues, je n'ai qu'une envie, passer le col
avant qu'on soit dans le noir, puis je dis
«Arrêtez!», car j'ai vu un éclairage fantas-
tique avec des rochers roses, une mon-
tagne derrière « Oh! Maîs t'as déjà fait cette
photo mille/ois!» Je réponds : « Donnez-moi
quatre minutes et surtout ne dites nen pen-
dant quatre minutes »

Vous baladez-vous toujours avec
votre appareil photo ?
Je le quitte parfois totalement, maîs il y a
des endroits où il n'est jamais tres lom,
dans mon ermitage par exemple, où j'ai
conçu un livre de photos qui s'appelle Un
voyage immobile. Je photographiais une
fois tous les huit ou dix jours, parce que
ça ne sert à rien de photographier n'im-
porte quoi, il faut qu'il y ait un moment
magique ; et, ce moment magique, il dure
quoi, trois minutes •* Je suis donc resté assis
un an sur mon derrière pour attendre la
lumière, maîs je n'attendais rien parce que
j'étais simplement là. Ainsi, au bout d'un
an, j'ai eu quatre-vingts images qui sont
quatre-vingts moments magiques.

À quoi ressemble votre ermitage
au Népal ?
Il fait 2,80 mètres sur 3. Il v a une baie
vitrée qui couvre à peu près toute la taille
du mur, ce qui fait que je sais exactement
ce qui se passe dehors dans le paysage Le
soir, quand j'éteins la lumière, j'ai l'im-
pression d'être dans un vaisseau spatial
parce que je vois toutes les constellations.

Combien de temps pouvez-vous y rester?
J'ai passé environ cinq ans en retraite soli-
taire dans différents ermitages Ce n'est
pas assez, maîs enfin c'est un bon début.

Durant ces retraites, je pratique la médi-
tation environ huit heures par jour

Méditer, cela consiste-t-il à faire
le vide dans son esprit ?
Méditer, ce n'est certainement pas faire
le vide et attendre que ça arrive Comment
voulez-vous arrêter les pensées quand
elles sont déjà la '' II faudrait faire un retour
en arrière ' C'est impossible Le mot tibé-
tain qu'on a traduit en français par « médi-
tation» veut dire csc familiariser», le mot
sanskrit v eut dire « cultiver » Ça n'a rien à
voir avec le fait de se relaxer dans un
sauna ! Il s'agit de cultiver les qualites que
nous possédons en nous qui restent trop
souvent négligées, comme l'attention et
l'amour altruiste

QUAND JE SUIS
TOMBË MALADE,
DANS UN HÔPITAL
À DELHI ON M'A
DEMANDE :
«AREYOUSICK?»
J'AI RÉPONDU :
«NO, I AM FRENCH.»

Comment se pratique la «méditation
bienveillante»?
En répétant Pour commencer, \ GUS pen-
sez a quelqu'un que vous aime/ bien,
- parce que c'est toujours plus facile -,
avec une totale bienveillance en \otre
esprit pendant dix secondes, et vous n'ar-
rêtez pas au bout de dix secondes. Vous
continuez dix minutes, vous faites ça tous
les jours, vingt minutes, et puis au bout
d'un mois qu'est-ce qui se passe ' Vous
étendez votre bienveillance à d'autres per-
sonnes qui vous sont a priori étrangères
Vous pensez même à des cas difficiles
Vous étendez votre bienveillance à ceux-
là aussi En cultivant, vous changez

Y a-t-il un lieu sur terre où vous
aimeriez aller méditer?
J'aime les lieux a la lois beaux et vastes
Les forêts pres de Vancouver sont mer-

veilleuses, cependant la dimension spiri-
tuelle fait défaut. Ce n'est pas le cas en
Himalav a et pas seulement parce que les
montagnes font bzzz avec des vibrations,
maîs parce que chaque lieu a souvent une
histoire. Je suis allé dans des endroits
extraordinaires : sur une île au milieu du
lac Kokonor au Tibet, je suis resté dans
une grotte où un grand ermite au
XIXL siecle av ait passe des annees J'y ai
traduit son autobiographie du tibétain en
français De tels endroits fav onsent l'ins-
piration. Moi, je me sens vraiment bien
dans l'Himalaya. Si j'avais à choisir un
ermitage, c'est évidemment là que j'irais.
Et j'y vais, d'ailleurs '

Vous rappelez-vous votre premier
voyage en solo ?
Je suis parti en Inde tout seul a l'âge de
20 ans, en 1967. J'ai fait de l'auto-stop
jusqu'à Munich pour trouver un charter
C'était la guerre des Six-Jours, j'ai donc
change d'a\ ion puisque j'avais pris celui
de la Sv, run Arab Airlines À Delhi, j'ai
pris un train II fallait trois jours et trois
nuits pour aller a Darjeeling, ou fai ren-
contre des maîtres spirituels J'avais une
barbe et les cheveux longs. Quand je suis
tombé malade, à la fin du voyage, dans
un hôpital on m'a demande : «Are you
sick?» J'ai répondu «Xo, I am French.» ]'a\
pense qu'on me prenait pour un Sikh et
mon anglais n'était pas terrible. En fait je
voyage très souvent seul, maîs ce n'est pas
que je sois misanthrope, hem'

Un petit mot sur le Bhoutan, où les
touristes viennent de plus en plus
nombreux. Pensez-vous que ça pourrait
nuire à ce pays, qui s'applique à ne pas
suivre la même route que les autres?
J'ai vécu dix ans au Bhoutan Je croîs que
de grosses erreurs ont été commises, maîs
Fem ironnement reste très bien préservé.
Le pays absorbe plus de carbone qu'il n'en
émet ll v, avait quèlques vallées ou on
utilisait des engrais et des pesticides sup-
primés! Des zones marécageuses ont été
remises en etat quand on a réalisé que ce
n'était pas bon de les assécher. Dans une
vallée où des grues de Sibérie viennent
hiverner, on a refuse d'installer des
poteaux electriques pour ne pas les déran-
ger Tout marche au solaire On est passé
du Moyen Âge au meilleur de la techno-
logie ecologique. Et puis le gouvernement
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a introduit cette notion de Bonheur
National Brut Ah, ee pa\ s ne prétend pas
être le plus heureux du monde, ce serait
complètement idiot, maîs il prétend dire
que le bien-être - et pas seulement le PIB
- est une priorité Bien sûr, il \ a aussi des
injustices sociales, des \ lolences, etc
L'erreur qui a ete faite a mon sens - et ca
beaucoup de gens l'ont dit -, c'est d'intro-
duire la tele\ ision Cela cree une rupture
du lien social, une augmentation de la
délinquance a Sainte-Hélène comme au
Bhoutan En même temps, dire < // faut
supprimer la television», c'est rétrograde et
puis c'est hors de question J'ai bien étudie
le problème de la v lolence dans les medias
En Occident, une personne de 20 ans a
vu 40000 morts violentes dans les medias
40 DOO i Quel rapport a\ ec la réalité ' 60 %
de tous les programmes de la télex ision
contiennent des actes de violence, 70%
des programmes pour enfants ' A court
terme, ca augmente l'agressiv ite ct, a long
terme, ça augmente les comportements
antisociaux

Qu'attendez-vous de la prochaine
conference sur le climat ?
On dit toujours que c'est la derniere
chance, maîs ça va finir un jour par arri-
ver C'est le grand defi de notre siecle, il
n'\ a pas de doute, parce qu'on détermine
le sort de milliards et dc milliards de per-
sonnes a venir et aussi de la biosphère On
pourrait aller \ers la sixième extinction
massiv e des espèces, et on v \ a, d'ailleurs '
II faudrait \ raiment changer de direction,
maîs pour cela les hommes politiques
doivent avoir le courage de prendre des
mesures impopulaires

Quel avenir pour la culture
tibétaine en Chine ?
C est un defi a cause de la simsation Les
Tibétains au moins ont pour eux une
immense force d'âme Ils ne sont pas sini-
ses dans leur cœur, et ils ont un tres grand
désir de preserv er leur culture Une raison
d'être optimiste depuis la mort de Mao
Tse-toung, il est malgre tout possible de
reconstruire des monastères de faire des
collèges philosophiques, des centres de
retraite a condition de se tenir a carreau,
d'être prêt a mettre un drapeau chinois
sur le toit du monastere et ne pas afficher
de photos du dalai-lama Parfois il v a trop
de prov ocations Quand on vous demande

de piétiner une photo du dalai-lama, c'est
un peu idiot ' II y a une grande résurgence
du bouddhisme au Tibet en même temps
qu'une simsation dans les ecoles C'est
donc un defi, toutefois ce n'est certaine-
ment pas trop tard La Mongolie est bien
retournée a ses racines apres soixante-dix
ans d'occupation communiste, ea fait
soixante ans pour le I ibet En plus, il v a
une communaute en exil qui a v raiment
bien preserv e la culture et il v a encore des
erudits, des gens qui connaissent la tradi-
tion v iv ante au Tibet

Un dernier mot sur votre association
Karuna-Shechen ?
Notre association existe depuis quinze ans
pour s'occuper des populations défavori-
sées en Inde, au Nepal et au Tibet En
temps normal, on soigne 120000 per-
sonnes par an, et 25 DOO enfants fréquen-
tent les ecoles qu'on a construites La, on
est v raiment passes a une v itesse supe-
rieure a la suite des tremblements de terre
au Nepal puisqu'on a, au bout de trois
mois, apporte de la nou r r i t u r e a
210000 personnes dans 540 villages
Environ 10000 personnes ont ete soi-
gnées Dcs dizaines de milliers de tentes
et de bâches ont ete I iv rees L'étape sui-
v ante consiste en programmes de recons-
truction communautaire renover un
certain nombre d'écoles - 4600 ont ete
détruites ou endommagées -, assurer la
securite de la nourriture, c'est-à-dire don-
ner dcs semences, aider a faire repartir
l'agriculture, s'occuper de la sante, bien
sûr, amener l'énergie solaire, faire rejaillir
des sources - beaucoup ont ete bouchées
par le tremblement de terre -, collecter
l'eau de pluie, aussi, et continuer a empê-
cher le trafic des enfants et des femmes

Quel est ce trafic '
On donne cent euros aux parents en
disant < On va trouve! un emploi pont ias
enfants > Les garçons, c'est pour le trav ail
force, et les filles, c'est pour la prostitu-
tion Elles reviennent avec le sida cinq
ans plus tard et on les laisse tomber On
emmené donc ces filles dans les v illages,
elles racontent leur histoire, essaient de
motiver les gens a ne pas faire ca On
sun eli le également les frontieres Quand
on voit des jeunes qui sont emmenés, on
essaie de les arrêter
A decouvrir, portfolio p. 91

MINI
BIO
1946 : Naissance a Aix les-
Bains d un pere philosophe
Jean-François Revel et d une
mere peintre devenue nonne
bouddhiste en 1968

1967 : Premier voyage en Inde
et rencontre avec son premier
maitre spirituel Kangyur
Rmpotche

1972 : ll obtient un doctorat
en biologie moléculaire sous
la direction de François Jacob
Prix Nobel de medecine

1978 : ll est ordonne moine
bouddhiste

1989 : ll devient l'interprète
en français du dalai lama

1997 : Publ cation d un livre
d entretiens avec son pere
Le Moine et le philosophe

2000 : ll commence a participer
a des programmes de
recherche en neurosciences
afin d analyser les effets
de la méditation sur le cerveau

2015 : Visages de paix terres
de sérénité La Martiniere
150 images en noir et blanc
réalisées dans différents pays
(Tibet Nepal Inde Islande
Indonesie et Chili)

(//sages de paix I
Terres dè sérénité,
Matthieu Ricard
(La Martiniere)
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